
ment de tout ce qu’elle mérite par elle-même, je serai 
toujours fort aise de lui témoigner en toute occasion 
l’estime singulière que j’avais pour Vil liens.” (1)

Le 6 du même mois, Montcalm écrivait encore dans 
son journal : “ Le sieur de Milliers, l’un «les meilleurs 
officiers de la colonie et des plus connus par ses actions, 
est mort de la petite vérole le 3 (sic) unive;Bellement 
regretté.” (2)

M. de Vaudreuil appréciait lui aussi œt excellent 
officier. Voici comment, le 2 novembre, il annonçait 

ministre la mort de M. de V il fiers : .l’ai l’hon­
neur de vous rendre compte que M. «le Milliers capi­
taine etc... . vient de déceder sur le moment de la 
petite vérole. Il est dommage, Monseigneur, qu’un si 
excellent officier soit mort de cette maladie, apres 
s’être exposé aux plus grands dangers, 
qu’il a constamment rendus notamment depuis cette 
guerre et à l’expédition du fort George, lui méritent 
mes regrets. C’est une grande perte que nous fai-

M. de Milliers était mort le 2 novembre ; il fut. in­
humé le lendemain dans l’église cathédrale de Québec.

“ Le trois novembre de 
été inhumé 
uier Sr de

au

Les services

Voici l’acte de sépulture : 
l’année mil sept cent cinquante sept 
dans l’église paroissiale, M. Colon,
Milliers, capitaine d’une compagnie de la manne,Che­
valier de St-Louis, décédé le jour précédent al age de 
quarante-huit ans. Furent présents MM. lurent et 
Gravé et grand nombre d’autres de toute condition 
(signé) J. F. flécher, cure. (4)

(1) Lettre de Montcalm à Lévis, p. <2.

(3) Arch, de la marine 1757 Copie au Sém.
(4) Arch, de N. B. de Québec.
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